P r o g r a m m e  d ' i n i t i a t i o n  à  l ' a s t r o l o g i e
 

 

   Cours 2 - Notions d'astronomie…
 

 

Même si les cartes du ciel horoscopiques sont désormais fabriquées par ordinateurs, il est important de bien connaître les notions astronomiques de base utilisées par l'astrologie. 
Elles sont regroupées dans ce que l'on peut appeler une cosmographie.

Il faut savoir que l'astrologie fonctionne selon le système géocentrique, c'est-à-dire comme si la Terre était le centre du système solaire. Nous savons bien depuis Copernic que nous sommes dans un système héliocentrique – la Terre tourne sur elle-même et autour du Soleil en 365 jours – mais l'astrologie, elle, est une science humaine symbolique, et non une simple conséquence des observations astronomiques. 

Dans cette perspective, on peut dire que l'astrologie rend compte d'une réalité humaine rattachée à l'univers et non séparée d'elle (les récents paradigmes scientifiques vont aussi dans ce sens). Le symbole relie donc au niveau de la pensée l'homme à l'univers, d'où le fameux "Ce qui est en Haut est comme ce qui est en Bas" d'Hermès Trismégiste (La table d'Emeraude) qui est le précepte gouvernant toute l'astrologie: ce qui est dans l'espace est comme ce qui est en nous, ce qui est intérieur est comme ce qui est extérieur etc. (selon aussi le principe du reflet cher à Platon et sa célèbre "caverne" où l'on ne distingue que l'ombre de ce qui existe).

L'astrologie se sert de trois types de symboles rendant compte de trois réalités symboliques qui s'assemblent et se combinent entre elles : les planètes, les signes et les maisons.


Il y a ainsi le zodiaque, qui est l'ensemble des douze signes, la domification qui est l'ensemble en cercle des douze maisons et enfin les dix planètes (une 11e – Sedna – vient d’être découverte) – Les luminaires Soleil et Lune étant considérés comme des planètes en astrologie – que nous connaissons et qui constituent notre système solaire.
 

    1- Le zodiaque


Le zodiaque est une zone de la voûte céleste située de part et d'autre de l'écliptique (qui est la trajectoire apparente du Soleil décrite dans l'année autour de la Terre, telle qu'elle nous apparaît de la Terre). Elle est large d'environ 17 degrés. 

C'est l'une des bases astronomiques centrales utilisée en astrologie, puisque les signes astrologiques sont situés selon un découpage en douze zones de ce zodiaque. Ces douze zones comprennent chacune 30 degrés.

Le premier degré du premier de ces signes, le Bélier, s'appelle le point vernal. Ce point correspond à l'intersection de l'écliptique avec l'équateur céleste (qui est simplement "l'étendue" dans l'espace de l'équateur terrestre que nous connaissons et qui est ce cercle imaginaire qui ceinture notre planète et perpendiculaire à la ligne des pôles).

Dans cette perspective, ce que l'on appelle la "sphère céleste" est simplement une "prolongation" ou une "étendue" de la sphère terrestre dans le ciel, et qui est divisée en longitudes et latitudes, que nous utiliserons pour construire la carte du ciel d'après le lieu terrestre de la naissance.

Comme à l'origine ces zones des signes correspondaient à la positions des constellations les astrologues ont donné le nom des constellations aux signes. 
Actuellement leur position ne correspond plus. C'est d'ailleurs ce qui a constitué une critique contre l'astrologie. Ouvrons donc une parenthèse...

Du fait que la Terre tourne sur son axe, ses extrémités décrivent un mouvement conique. Le point vernal se déplace donc d'environ 1° tous les 72 ans. C'est ce qu'on appelle la précession des équinoxes. Il y a donc un "décalage" entre les signes et les constellations qui portent leur nom, de l'amplitude d'un signe tous les 2144 ans. 

Cela signifie simplement qu'à l'heure actuelle en octobre nous serons sous le signe de la constellation du Scorpion et non celui de la Balance. La coïncidence des signes zodiacaux et des constellations se reproduit tous les 25 729 ans. Cette période forme ce que l'on appelle l'"année platonique", du nom du philosophe grec Platon.

Cela a donc constitué une critique contre l'astrologie. Or, cette critique ne peut s'appliquer puisque l'astrologie, en tant que système symbolique, doit le nom des signes à la coïncidence de l'époque où ils furent instaurés.

Les 12 signes zodiacaux ne constituent en effet que des repères de la position de la Terre sur son orbite autour du Soleil. On l'appelle donc "zodiaque tropique": le début du signe du Bélier correspondant simplement au point vernal (l'équinoxe du printemps), qui est le point zéro ou origine des coordonnées écliptiques et équatoriales. Il n'y a donc plus de rapports avec les constellations. L'astrologie n'est donc pas concernée par le phénomène de la précession des équinoxes.

La théorie des ères est née de la précession des équinoxes. Chaque ère dure exactement un douzième de l'année platonique, soit 2 144 ans. L'ère dans laquelle nous sommes a débuté en 136 av. J.-C. (d'après les calculs dérivés de la position de l'étoile Regulus), et s'achèvera donc en 2008. Mais les astrologues ne sont pas tous d'accord pour la qualifier. 

Pour la plupart des astrologues il s'agit de l'ère du Verseau, pour certains autres, de celle du Taureau. Tout le problème consiste à essayer de voir si l'ère passée correspond plus à l'ère du Bélier ou à celle des Poissons…

Ouvrons à ce sujet une parenthèse: certains astrologues ont continué à suivre les constellations comme référence. Ces astrologues font partie de l'école sidéraliste. Ils prennent donc logiquement en compte une treizième constellation: celle du serpent ou serpentaire, qui se trouve entre le signe du Scorpion et celui du Sagittaire, alors que tous les autres astrologues (j'en suis) ne suivent pas cette position. 
A chacun de se déterminer selon le rapport au réel et sa pratique… et nous fermons la parenthèse pour revenir au dernier système symbolique: les maisons.
 

    2- La domification


Le système de domification (c'est-à-dire de calcul des maisons) le plus utilisé actuellement est celui dit "placidus", du nom de ce moine dont nous avons parlé ci-dessus qui l'a mis au point (au temps où l'astrologie, la science et la religion faisaient bon ménage).

Actuellement, le plan de l'écliptique est incliné de 23° par rapport à l'équateur céleste, et coupe celui-ci en 2 points: ce sont les équinoxes de printemps (le point vernal) et d'automne. Ces points sont donc la position du Soleil au moment des équinoxes de printemps et d'automne.

Le cercle des maisons est une division en douze parts de la sphère locale à partir des pôles selon quatre systèmes de coordonnées sphériques: le système écliptique (longitude et latitude écliptiques), le système équatorial (ascension droite et déclinaison) et horizontal (azimut et élévation) ainsi que le système horaire.
C'est pourquoi nous avons besoin de l'heure exacte de naissance ainsi que des coordonnées géographiques de naissance pour le déterminer.


L'école astrologique introduite par Dane Rudhyar utilise beaucoup le système de domification pour individualiser les caractéristiques astrologiques.


Après ces quelques mots uniquement destinés à vous ennuyer, passons maintenant à la connaissance de l’astrologie proprement dite avec le cours n° 3.

